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1- PRIX DES CEREALES : pour le sac de 100 kg, en FCFA (prix à la consommation) 

Comparaison du prix du mil dans les 3 capitales
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Comparatif  du mil en juillet 2010 : 
Stable à Ouaga, +6% à Bamako, +1% à Niamey 

 

Prix par rapport à juin 2010 : 
+6% Ouaga, +13% Bamako, +2% à Niamey 

 

Prix par rapport à aout 2009 : 
-8% à Ouaga, +3% à Bamako, +4% à Niamey 

 

PPPoooiiinnnttt   sssuuurrr   lllaaa   sssiiitttuuuaaatttiiiooonnn   aaallliiimmmeeennntttaaaiiirrreee   aaauuu   SSSaaahhheeelll   
Mensuel d’information sur le prix des céréales : Niger - Mali - Burkina Faso 

Suivi de campagne n°112 - début août 2010 
 

Tendance à la stabilité au Niger, hausses au Mali et  
au Burkina qui a connu des inondations importantes  

http://www.afriqueverte.org/
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1-1 AcSSA Afrique Verte Niger               Source : OMA et animateurs AV 

Région Marché de référence Riz importé Mil local Sorgho local Maïs importé 

Zinder Dolé 44 500 24 000 22 000 22 000 

Maradi Grand marché 40 000 20 000 17 000 20 000 

Dosso Grand marché 35 000 21 000 19 000 18 000 

Tillabéry Tillabéry commune 37 000 25 000 24 500 20 000 

Agadez Marché de l’Est 47 500 26 000 24 000 24 000 

Niamey Katako 38 000 22 500 18 000 18 500 

Commentaire général : Début août, la tendance générale des prix des céréales est à la stabilité pour les céréales 
locales (mil et sorgho) et la baisse pour celles importées (riz et maïs). Toutefois, des hausses ont été observées à 
Tillabéri pour le sorgho (+8%), à Agadez pour le mil (+8%) et pour le riz (+6%). Les baisses les plus significatives 
ont été enregistrées à Maradi sur le sorgho (-19%) et sur le maïs (-10%).  
L’analyse spatiale des prix des céréales classe le marché d’Agadez au premier rang des plus chers, suivi par 
Tillabéri, Zinder, Niamey, Dosso et Maradi. Comparé à début août 2009, ces prix sont en baisse pour le riz (3 à 
18%), pour le maïs (7 à 23%), pour le sorgho à Dosso (16%), à Niamey (14%) et à Maradi (8%). Ailleurs, ils sont 
en hausse pour le mil (4 à 13%) et pour le sorgho (14 à 17%). 

Analyse de l’évolution des prix par produit : Riz : Hausse à Agadez, stabilité à Niamey et baisse sur les autres 
marchés Mil : légère baisse à Zinder et Maradi, stabilité à Dosso et Tillabéry, hausse à Agadez et Niamey. 
Sorgho : stabilité à Zinder et Agadez, baisse à Maradi et hausse sur les autres marchés. Maïs : stabilité à Zinder 
et Agadez, et baisse ailleurs 

Evolution du prix du mil au Niger
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AGADEZ : hausse du prix du riz et du mil, stabilité du 

prix des autres céréales 

 

MARADI : baisse du prix de toutes les céréales 

 

TILLABÉRY : baisse du prix du riz et du maïs, stabilité 

du prix du mil et hausse de celui du sorgho.  
 

DOSSO : baisse 

du prix du riz et 
du maïs, 
stabilité du prix 
du mil et hausse 
pour le sorgho  

 

ZINDER : baisse du prix du riz et du mil, stabilité du 

prix des autres céréales 

 

NIAMEY : Stabilité pour le riz, 

baisse du prix du maïs, hausse 
du prix du mil et du sorgho. 
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1-2 AMASSA Afrique Verte Mali           Source : OMA et Réseau des animateurs 

Région Marché de référence Riz Local Riz importé Mil Local Sorgho Local Maïs Local 

Bamako Bagadadji 32 000 30 000 16 500 15 500 16 500 

Kayes Kayes centre 38 000 28 000 17 000 15 500 15 000 

Sikasso Sikasso centre 30 000 29 000 16 000 13 000 12 500 

Ségou Ségou centre 27 500 29 000 13 000 13 000 15 000 

Mopti Mopti digue 32 500 30 000 16 500 15 500 15 500 

Gao Parcage   38 000 30 000 16 000 15 000 15 000 

Tombouctou Yoobouber 32 000 30 000 19 000 17 500 17 500 

Commentaire général : Poursuite de la tendance générale de la hausse pour les céréales à la faveur de la soudure, 
surtout des céréales sèches et par endroit pour le riz. Si la hausse actuelle s’explique par la soudure, il faut noter 
aussi le démarrage un peu difficile de la campagne agricole par endroit et l’approche du mois de carême. Le riz 
bénéficie des impacts de l’initiative riz et des actions de ventes d’intervention par l’Etat.  
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Evolution du prix du mil au MaliFCFA/100 kg

 
 

 

Kayes : Stabilité pour le riz et hausse 

des céréales sèches : +12% pour le mil, 
+3% pour le sorgho et le maïs. La 
hausse est due au niveau élevé des prix 
dans les zones d’approvisionnement en 
cette période de soudure.   
 

Tombouctou : Stabilité du riz. Céréales 

sèches : hausse de +5% du mil et sorgho ; 
baisse de -17% pour le maïs. Cette forte 
baisse du maïs provient des récoltes de 
cultures de décrue au niveau local. 
 

Bamako : Hausse généralisée de 

prix, de +8,5% pour le riz local 
Gambiaka, +7% pour le riz importé, 
+6% pour le sorgho, le mil et le maïs 
qui s’explique par l’accroissement 
des besoins de consommation et la 
hausse des matières premières en 
l’approche du mois de carême. 

Gao : Hausse généralisée : +10% 

riz importé, +7% sorgho et maïs, 
+6% mil et +3% riz local Gambiaka. 
Cela s’explique par une stabilité des 
entrées sur le marché et aussi par la 
forte demande actuelle.   

Mopti : Stabilité du riz local Gambiaka, sorgho et maïs ; 

baisse de -3% pour le riz importé et hausse de +6% pour le 
mil. La hausse du mil est liée à la forte demande et la baisse 
du riz importé est due à une faible demande.  
 

Ségou : Stabilité du riz importé et hausse des autres céréales : 

+15% pour le mil et le sorgho, +6% pour le maïs et +3% pour le 
riz local Gambiaka qui s’explique par l’installation de la période 
de soudure, le démarrage un peu difficile de la campagne 
n’incitant pas la mise en marché des stocks disponibles.   

Sikasso : Stabilité du riz et hausse des céréales sèches : +6% pour le 

mil, +8% pour le sorgho et le maïs. Elle s’explique par la demande 
importante en céréales en cette période d’approche du mois de carême 
où les operateurs exportent vers des pays voisins.  
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1-3 APROSSA Afrique Verte Burkina                       Source : Réseau des animateurs 

Région Marché de référence Riz importé Mil Local Sorgho Local Maïs 
Local 

Ouagadougou Sankaryaré 32 000 17 500 13 000 12 500 

Hauts Bassins (Bobo) Nienéta 40 000 17 000 12 500 11 000 

Mouhoun (Dédougou) Dédougou 40 000 17 000 12 500 12 500 

Kossi (Nouna) Grand Marché de 
Nouna 

40 000 15 100 12 500 15 100 

Gourma (Fada) Fada N’Gourma 38 000 17 000 15 000 14 000 

Centre-Est (Tenkodogo) Pouytenga 41 000 18 000 15 500 15 000 

Sahel (Dori) Dori 38 000 20 000 15 500 15 000 

Bam (Kongoussi) Kongoussi 38 000 16 500 15 500 14 000 

Evolution du prix du mil au Burkina
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Commentaire général sur l’évolution des prix : Les prix des céréales ont connu une hausse au cours de la 
période sur les marchés de Ouagadougou, Bobo, Dédougou, Pouytenga et Kongoussi. Par contre, ils sont restés 
stationnaires sur les autres marchés à l’exception du mil qui a augmenté à Fada et Dori.  

Kossi : Stabilité des prix des 

céréales comparativement au 
mois précédent. 
L’approvisionnement des 
marchés est satisfaisant. 
 

Sahel : Stabilité du prix du sorgho et du maïs. Cependant, le mil connaît 

une hausse de +11% à cause de la forte demande. La hausse du prix du 
mil à Bobo et Dédougou se répercute sur le marché de Dori. 
 

Gourma : Stabilité du 

sorgho et du maïs, hausse 
du mil +13%. En général, 
les marchés sont bien 
approvisionnés en sorgho 
et maïs. Par contre le mil 
se raréfie en raison d’une 
forte demande pour le 
Niger en à cause du 
ramadan.  
 

Mouhoun : Hausse du prix des 

céréales : + 6% pour le mil, 
+9% pour le sorgho et le maïs. 
Cette augmentation s’explique 
par l’accroissement de la 
demande des opérateurs privés 
et de ménages. 

Centre – Est : Hausse du prix des céréales : 

mil, sorgho et maïs +3%. La demande (locale et 
des marchés frontaliers) est forte tandis que les 
marchés sont faiblement approvisionnés en 
cette période de soudure. 

Bam : Stabilité du maïs, hausse du mil +3% et du sorgho +7%. 

Les ventes à prix social n’arrivent pas à satisfaire les besoins 
de consommation, assez élevés, en cette période de soudure 
où les stocks familiaux sont inexistants. De plus, on relève un 
ralentissement dans l’approvisionnement du marché local par 
les commerçants. 

Ouaga : Hausse des prix : mil +3%, 

sorgho et maïs +8 %. La hausse de prix 
est due à la période de soudure : baisse 
des stocks des céréales et augmentation 
de la demande en consommation des 
ménages en raison du ramadan. 

Hauts bassins : Hausse du 

du mil +3% et du sorgho 
+9%. La demande de mil et 
sorgho est forte sur le 
marché. Le prix du maïs 
baisse de - 4%, le marché 
étant particulièrement bien 
approvisionné.   
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2-     Etat de la sécurité alimentaire dans les pays 

AcSSA – Niger 

Début août, la situation alimentaire reste stable par rapport au mois passé. Les efforts engagés par l’Etat et les 
partenaires pour atténuer les effets de la crise se poursuivent. Sur les marchés, la situation se caractérise par une 
rareté des céréales locales. La pauvreté accrue des populations limite leur accès aux céréales, ce qui amplifie le 
recours à la distribution gratuite des vivres par plusieurs partenaires comme stratégie d’atténuation de la crise. Aussi, 
l’installation de la saison des pluies permet la poussée du couvert végétal et améliore le pâturage voire même 
l’alimentation humaine grâce au recours des populations aux légumes sauvages.  

Agadez : La situation alimentaire se caractérise par un approvisionnement irrégulier et faible des marchés en céréales. 
Les prix des céréales les plus demandées (mil, riz) dans la région sont en hausse alors que le prix du bétail continue de 
chuter. Les fortes pluies enregistrées ont occasionné la mort de nombreux animaux. Toutefois, l’installation progressive 
du couvert végétal donne un espoir aux éleveurs pour sauver le reste du troupeau.  

Zinder : En dépit des énormes efforts consentis par l’Etat et les partenaires au développement, la situation alimentaire reste 
encore critique notamment dans certaines zones du nord Mirriah (Communes de Moa, Tirmini, Takaya, Garagoumsa et 
Guidimouni) où l’on assiste à la consommation d’aliments de pénurie (feuilles sauvages, farine de manioc…). Toutefois, 
la bonne allure de la campagne a amélioré le niveau d’approvisionnement des marchés urbains. La poursuite de 
l’opération « vente de céréales à prix modérés » et des distributions gratuites de vivres est nécessaire pour maintenir 
voire améliorer l’état de la sécurité alimentaire.  

Maradi : La situation alimentaire est globalement stable par rapport au mois précédent. Les marchés urbains sont 
relativement bien approvisionnés en céréales importées du Nigéria. Les prix ont connu une légère baisse par rapport au 
mois précédent. Toutefois, le faible pouvoir d’achat des populations limite leur accessibilité aux céréales. La situation 
nutritionnelle des enfants demeure également précaire dans la région, malgré la forte mobilisation des acteurs. L’allure 
normale de la campagne agricole favorise la consommation de produits de substitution (feuilles sauvages…) ce qui peut 
améliorer quantitativement et qualitativement la situation alimentaire. 

Tillabéri : A la faveur de la poursuite des « ventes de céréales à prix modérés » par l’Etat et certains partenaires et des 
distributions gratuites, la situation alimentaire reste stable par rapport au mois précédent. Néanmoins, les marchés sont 
faiblement approvisionnés en céréales locales. La poursuite des opérations d’atténuation en cours et l’installation 
définitive de la campagne agricole dans la région pourront maintenir la situation stable.  

Dosso : La situation alimentaire demeure globalement calme dans la région. Les marchés sont approvisionnés en 
céréales importées à partir du Nigéria et du Bénin. Les prix sont stables ou en légère baisse. Seul le sorgho qui se fait 
rare sur les marchés a connu une hausse légère par rapport au mois passé. L’installation définitive de la campagne 
agricole et la poursuite des opérations de « vente de céréales à prix modérés » et de distributions gratuites pourront 
maintenir la situation alimentaire stable. 

AMASSA – Mali 

Globalement, la situation alimentaire est satisfaisante en dépit de cette période de soudure marquée par le relèvement 
des prix. Les marchés sont moyennement approvisionnés en céréales, mais ces disponibilités sont suffisantes pour 
satisfaire les besoins et sont également soutenues par les ventes d’intervention de l’Etat et les actions des partenaires. 
Au niveau des zones pastorales où la situation était préoccupante, des améliorations sont perceptibles avec les 
interventions et à la faveur de l’hivernage.   
Bamako : En dépit de la hausse généralisée de prix, la situation alimentaire est jugée satisfaisante. Les offres quoique 
en baisse sont néanmoins suffisantes pour couvrir les besoins. Céréales déclarées dans les BC de Ouolofougou : 2 
tonnes, Dianéguela : 6 tonnes et Moribabougou 15 tonnes.  
Kayes : La situation alimentaire demeure toujours normale dans la région à l’exception des 6 communes de Nioro du 
Sahel déclarées en difficulté économique. Aussi les disponibilités céréalières sont moyennes par endroits et les stocks 
familiaux faibles. Les stocks BC déclarés au cours du mois sont de 1.464,5 tonnes toutes céréales confondues et les 
stocks OPAM sont stables.  
Sikasso : La situation alimentaire reste normale. Les marchés sont approvisionnés en céréales locales. L’offre est 
plutôt en hausse par rapport au mois passé et suffisante pour satisfaire la demande, en hausse.   
Ségou : Malgré les hausses de prix constatées, la situation demeure bonne. Les disponibilités céréalières sont 
suffisantes pour satisfaire les besoins des populations. Les stocks publics OPAM restent stables. 
Mopti : La situation alimentaire est normale. Elle est marquée par une baisse de l’offre en mil/sorgho et une hausse de 
celle en riz. Les disponibilités sont partout suffisantes pour satisfaire la demande. Excepté le riz importé en légère 
baisse, les stocks OPAM restent stables.     
Gao : La situation de la sécurité alimentaire est moyenne à mauvaise dans la région. Les disponibilités sur les marchés 
sont faibles, toutefois soutenues par les ventes d’intervention de l’Etat en riz. La situation des zones pastorales 
s’améliore timidement avec l’amorce du tapis herbacé par endroits et la reconstitution des plans d’eau naturels. Au 
niveau OPAM, on note 2.555 tonnes de mil en SNS, 700 tonnes de riz local et 2.000 tonnes de riz japonais KR 08 en 
vente d’intervention. L’équivalent chèvre / mil s’améliore encore et est désormais de 75 kg à Gao ; 72 à Bourem ; 63 à 
Ansongo et 53 à Menaka.  
Tombouctou : La situation alimentaire est globalement satisfaisante. L’OPAM détient 3.261 tonnes de mil/sorgho en 
SNS et des stocks d’intervention de 65 tonnes de mil à travers la région. L’équivalent chèvre/mil est en hausse et 
désormais de 95 kg à Goudam et 88 à Tombouctou avec l’amélioration de l’embonpoint des animaux et les actions 
d’intervention des partenaires.    
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2-    Etat de la sécurité alimentaire dans les pays (suite) 

APROSSA – Burkina 

Hauts Bassins : La situation alimentaire dans la région a été bonne au cours du mois. Les céréales sont disponibles et 
accessibles aux populations à des prix abordables.  
Mouhoun : L’état de la sécurité alimentaire a été satisfaisant au cours de la période. La disponibilité céréalière est 
bonne et s’est renforcée par la présence du maïs frais.  
Gourma : La situation alimentaire est bonne dans l’ensemble. Cependant des populations sont sinistrées dans certains 
villages inondés dans la Gnagna. La perte de stocks familiaux fragilise la situation alimentaire et l’inaccessibilité de la 
zone, en raison de la détérioration des routes, ce qui complique l’approvisionnement en vivres.  
Centre Est : La disponibilité de céréales sur les marchés s’amoindrit à cause d’une forte demande. Cela n’est pas de 
nature à améliorer la situation alimentaire.   
Sahel : Au cours du mois de juillet, la situation alimentaire a été difficile tant pour les personnes que pour le cheptel. On 
a constaté une forte mortalité du bétail par insuffisance d’eau, de fourrage et de pâturage. Cela a contribué à la 
réduction des revenus issus de la vente des animaux qui sont bradés. 
Bam : Malgré la vente a prix social, la situation alimentaire reste peu satisfaisante dans cette zone qui a également été  
touchée par des inondations qui ont détruit des stocks de vivres.    

 

 

 

 

 

 

3-     Campagne agricole 

Niger 

Fin juillet a été marqué par des hauteurs de pluies faibles à modérées sur la majorité des postes de suivi de la 
campagne. Toutefois d’importantes précipitations (parfois supérieures à 100 mm) ont été enregistrées à Chétimari 
et Goudoumaria (région de Diffa), Aguié, Magami et N’Walla Dans Sofoua (région de Maradi), Famalé (région de 
Tillabéri) et Birni Kazoé (région de Zinder). Les cumuls pluviométriques saisonniers varient de 80,7 mm à Diffa 
(région de Diffa) à 461,8 mm à Sambéra (région de Dosso). Comparés à 2009 et à la même période, ces cumuls 
sont excédentaires au niveau de 68% des postes suivis. 

La couverture des semis est effective dans l’ensemble des régions de la zone agricole du pays. Les stades 
phénologiques observés varient de la levée à la floraison pour les céréales et à la formation des gousses pour les 
légumineuses. La situation phytosanitaire est marquée par des attaques de sautériaux et de criocères sur le mil 
au niveau de certaines localités des régions de Dosso, Maradi et de Zinder ; des attaques d’insectes floricoles sur 
mil à Madarounfa, Boboye, Doutchi, Gaya et Loga; et des attaques de pucerons et chenilles sur le niébé et 
l’arachide, mais elle est sous contrôle pour tous les ravageurs. 

Mali 

La campagne agricole 2010-2011 se poursuit dans des conditions variables. L’évolution de la campagne reste 
marquée par l’installation des pluies, mal réparties dans l’espace et dans le temps.  

Si au niveau de la région de Sikasso, la pluviométrie observée est supérieure à celle de l’année dernière à la 
même époque, comme à Tombouctou, par contre au niveau de Kayes par exemple, elle a connu un retard. Des 
dégâts sont observés à Tombouctou ou après une pluie de 95 mm, on a enregistré 100 maisons inondées, 600 
autres écroulées, 933 familles sinistrées et sans abri, ainsi qu’une perte de 72,2 tonnes de céréales.  

En ce qui concerne les réalisations, le taux est variable d’une zone à l’autre en fonction de la pluviométrie. Si à 
Sikasso, il est proche de celui de l’année dernière à l’exception du coton (bas), les réalisations techniques sont 
globalement moyennes voire faibles par endroits.  

Les cultures sont en général au stade de levée des feuilles, début de tallage pour les premiers semis et montaison 
pour le maïs (région de Sikasso). Les opérations d’entretien des premiers semis se poursuivent dans plusieurs 
localités. 

Les conditions d'abreuvement continuent à s'améliorer dans plusieurs localités avec la reconstitution de nombreux 
points d'eau de surface. L'état d'embonpoint des animaux et le niveau des productions animales sont passables à 
moyens selon les zones d'élevage.  

Burkina 

En juillet, la campagne agricole a été marquée par des inondations qui ont durement affecté les populations du 
Centre Nord, du Sahel et de l’Est. En effet, selon les chiffres officiels, au moins 87 183 personnes sont sinistrées 
dans ces régions. Les inondations ont provoqué des morts d’homme et des dégâts matériels très importants : 
infrastructures socio-économiques, exploitations agricoles, etc. De nombreux animaux et les derniers stocks pour 
la soudure ont été emportés, créant une situation d’insécurité alimentaire sévère. Les secours de l’Etat et ses 
partenaires s’organisent. En outre, au cours de la période, la région du sahel est confrontée à une insuffisance de 
reconstitution des pâturages et des points d’eau. Cela crée une situation alimentaire difficile pour le bétail qui 
enregistre une mortalité élevée. 
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Au plan agricole, on note un bon déroulement de la campagne selon la mission de suivi du ministère de 
l’agriculture (réalisée mi-juillet, à laquelle APROSSA /Afrique Verte a pris part). En effet, à partir de la première 
décade de juillet la campagne agricole s’est déroulée de manière satisfaisante sur l’ensemble des régions 
visitées. Les stades phénologiques observés au cours du mois de juillet sont la levée, le tallage et la 
montaison pour les céréales, la ramification pour les légumineuses et la levée pour le coton. Le stade le plus 
avancé est la montaison, parfois même l’épiaison floraison pour le mil hâtif. Toutefois les semis et re-semis se 
sont poursuivis jusqu’en fin juillet principalement dans les régions du Nord et du Sahel.  

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

4-     Actions du gouvernement, des organismes internationaux et des ONG 

Niger 

▪ Actions d’urgence :  
• Poursuite des opérations de la 2

ème
 phase de distributions gratuites de vivres aux ménages vulnérables. 

• Don de 456 tonnes de maïs au Niger par la CEDEAO. 

• Distribution gratuite de 40 tonnes de céréales pour les populations de la commune de Tillabéry par la 
Commune de Juvisy (France)  

▪ Actions développement :  
Poursuite des opérations de :  

• Argent contre travail et transfert d’argent,  

• Ventes à prix modérés de céréales (entre autres : 42 tonnes à Tillabéri sur financement Juvisy et 40 tonnes à 
Téra sur financement CCFG) 

• Ventes à prix modérés d’aliments bétail 

Mali 

▪ Actions d’urgence :  
- L’Etat et les partenaires continuent à se mobiliser et à apporter des appuis par rapport à la situation alimentaire 
et nutritionnelle d’urgence au Nord. 

▪ Actions d’appui sécurité alimentaire : 
- Distributions PAM : 161 tonnes de vivres et 37 tonnes de mil en santé-nutrition et VCT-VCF en région de Kayes.  
- Distribution de 40 tonnes de riz importé par un privé aux populations vulnérables de Kenieba. 

▪ Actions de développement : 
- L’ONG Mouvement pour la Libération des Îles Canaries a offert 124 tonnes de mil/sorgho dans le cadre de 
l’appui au maraîchage dans le cercle de Diéma.   

Burkina 

▪ Actions d’urgence : Secours d’urgence aux sinistrés des régions de l’Est, du Sahel et du Centre Nord. 

▪ Actions de développement :  
- 11 au 17/07 : Mission de suivi de la campagne agricole 2010-2011, de la situation alimentaire et nutritionnelle 
par le groupe de Travail Pluridisciplinaire (GTP). APROSSA a pris part à cette mission. 
- 19 au 24/07 : Tenue du Forum Africain pour la Recherche Agricole (FARA) à Ouaga. 
- 19 juillet : Rencontre Gouvernement-secteur privé, édition 2010 à Bobo. 

 ▪ Forum sécurité alimentaire : 
- 17/07 : Assemblée Générale Ordinaire de l’Association pour la Promotion de la Sécurité et la Souveraineté 
Alimentaires au Burkina (APROSSA Afrique Verte Burkina). 
- 22 au 23/07 : Atelier de concertation  des organisations de la société civile et des structures d’appui sur la 
Charte pour la Prévention et la Gestion des Crises au Sahel et en Afrique de l’Ouest. 
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5-     Actions menées par Afrique Verte 

AcSSA - Niger 

Formations : 

Marketing : 2 sessions 

 1 à Kollo du 20 au 21 juillet : 25 participantes 

 1 à Zinder du 15 au 16 juillet  : 30 participantes 

Financement des activités des OP :  

 1 à Zinder du 29 au 30 juillet  : 18 participants 

Techniques de stockage et de conservation des 
produits transformés : 2 sessions à Zinder 

 du 20 au 21 juillet  : 29 participants  

 du 22 au 23 juillet : 29 participantes 

Formation des formateurs paysans en comptabilité 
gestion niveau 1 et 2 :  

 1 à Ouallam du 23 au 26 juillet : 5 participants 

Formation en compta gestion niveau 3 : SIGESCO :  

 1 à Agadez  du 11 au 13 juillet  : 23 participants 

 2 à Ouallam : 
du 15 au 17 juillet  : 15 participants 
du 19 au 21 juillet : 15 participants 

Appuis conseils 
o  Suivi de la cession des stocks céréaliers et des 
intrants,  
o  Suivi des opérations de multiplication des 
semences par les OP,  
o  Appui à la mise en place des équipements de 
transformation et de petits matériels aux Banques 
d’intrants  
o  Suivi de l’entretien des magasins  

 

Autres 
o  Tenue de l’assemblée générale ordinaire d’AcSSA 
Afrique Verte Niger (le 24 juillet 2010 à Tillabéry) 
o  Appui à l’organisation de l’assemblée générale de 
la fédération Taasu Banci de Tillabéry (le 31 juillet 
2010).  

AMASSA - Mali 

▪ Formations :  
o Formation en structuration coopérative : 
- 19-22/07 : 2 sessions pour 40 femmes des faitières 
Kayes, 
o Formation en alphabétisation : 
- 23-27/07 : Recyclage alpha pour 22 femmes à Kayes, 
o Formation sur les techniques d’utilisation des 

équipements de transformation : 
- 23-14/07 : pour 38 responsables d’UT à Bamako. 

▪ Actions de commercialisation :  

- 11-12/07 : Organisation d’une foire (expo- vente) de 
produits transformés à base de céréales couplée d’un  
concours qualité à Sévaré : 1,25 tonnes exposées, 
ventes de 645 kg pour 450.250 FCFA 
- Transactions : 40 tonnes de céréales entre les OP de 
Gabéro Gao avec un privé de Koutiala pour 6.215.000 
FCFA ; 5,5 tonnes de mil à 155.000 FCFA/tonne entre 
l’OP de Dianou et un privé de Bandiagara et 10 tonnes 
de mil entre l’OP de Zanzoni et un privé ivoirien à 
155.000 FCFA/tonne chez l’OP.  

▪ Appuis conseils :  

- Suivi mise en marché des stocks disponibles, des 
dispositifs pour faire face à la soudure et au mois de 
carême, des stocks BS, installation pépinières et leur 
évolution au niveau des PIV (contrats avec les services 
de l’agriculture), suivi dossier de construction magasin 
à Niono et réhabilitation des magasins à Mopti, 
Tombouctou et Gao, signature des contrats de vente 
de mil au PAM dans le cadre du P4P campagne 
2010/2011 au niveau de Mopti et Koutiala portant sur 
245 tonnes. 

▪ Autres : 

- Participation d’une responsable d’UT à la formation 
pour Les Femmes Entrepreneurs  Africaines du 21 juin 
au 9 juillet à Paris (France), 
- Participation des responsables de zone de Ségou et 
Kayes à la formation des formateurs « Valuelinks » 
organisée par GTZ à Ouagadougou du 5 au 9 juillet. 

APROSSA - Burkina 

▪ Formation 
- 06 au 05/06 : 8 membres des unions de producteurs 
de niébé du Centre Nord sur le thème : utilisation du 
téléphone portable pour la mise en ligne des offres et 
requêtes de prix sur la plate forme électronique 
www.esoko.com  
- 20 au 22/07 : Planification et suivi évaluation dans la 
Boucle de Mouhoun, 23 producteurs dont 9 femmes de 
13 OP, à Dédougou.  
 - 19 au 21/07 : Gestion comptabilité pour  55 
promoteurs (dont 8 femmes) d’unités économiques 
artisanales à  Banfora. 
 

- 13 au 17/07 : Voyage d’échanges de 20 producteurs 
du Réseau Afrique Verte Burkina  sur les expériences 
de warrantage et d’organisation de la 
commercialisation des produits agricole dans le Sud 
Ouest.  
 

▪ Appui commercialisation : 
- Transaction portant sur 184,7 tonnes de Sorgho 

blanc, maïs et mil entre OP/OC/UT suivies par 
APROSSA Afrique Verte pour une  valeur de 
32 576 660 Fcfa. 

 

 ▪ Appuis conseil : suivi des stocks et des crédits, 
élaboration des CEG/bilan, animation des réunions 
OP/UT. Suivi post formation et des transactions. Suivi 
de l’aménagement des lieux de production des UT. 

 

http://www.esoko.com/

